
LES RÉCENTES DÉCOUVERrri~S lm KARNAK 

Les tnLvanx de 1.lébl:tit~mr.nf, mltr<'pris it Karnak JH•mlant l'hiYm' 
1901-1!102, par lr S(lrvicc de:< Ant.iquitég, portè1·ent principalelll.ellt. 
sur l'ai1·r. limittiH au nOJ·d par le nwr ~ud d(l ln ~rnndt' ~mlle hypostyle 

du temple J 'Amon, au ;;ml par le septième pylône qui jnlonnr. la 
grande voie hiomphalo qui m(·ne au temple de 1\Iaout, ft. l't':<~ 1't. ;~ 

l'oue~;l; pat· les nHtr::: ott "ont gravé:< le traité rlc 11aix •le Rmn~ès II 
avec les Kltétns et l~; long texte 1lan:> lrqud Mt'rPnptalt raconte ."!es 
tantpagnrs . 

• rai déjà en l'lwnnem, Yoid deux ans, rl\•::qJO,;m· n rJnstitnt Ep:yp- ' 
t.ien le ré"ultat des tr:mmx entrepris alors en cet endroit. Cc fnrmt 
d'abord ,)p _!!Tandll;; ,-tatnes dr granit rose qui, apri!S leur décou\'l' rt.e 

n·pril'ent lrtll' place :mtitjHC devant le VII" pylône. l\Iais c'Otaieut là, 
pour ninsi dire, simples t.r:tv:•ux t.d,- !JUe J e~ dt\hlairmenb, <juel::. q11'il:; 

:;oient, amènent à, eonp s tîr. D:111ii un terrain <·.omme Karnak, il e~l; 

rare que chaque année n'am\.·nP son auhain0 d •.(m' •FH.•l•tne hello 
;;t:ttue ou qu'un t.extc• int.ére:;,;;ant ne ,·icnnent l't~c01npemer no:.: effort;;. 

En l~l02, un indice fortuit, oh~crvo i~ t< ··mp~o;, ,·int tout ù coup me 
lai:<~et· à pp,n;.:i\r qnr, ;;ons le t.f'mple de Kamak ari:11<'l, sou:; ]e,>. eon~­

tnwtion;; dr 'l'hout.moi'is Ill, il devait êtro enfoui un tHmple, et, J•rnt­
être mî:me, des temple:; ant<lrienr" it. ce monar<JlH\. L(\ déhlnielllent se 
transformait ainsi suhitHllll'\111. en [ouilll'. G(• llr-C' i 11<1 [ni· pnfi longtH, :'t 
porter ~<e:< fruits. Qnd•tnes jours ;;nffirrnt pour mettre à jour nn ll('au 

pilier de ealcaire 1laté d'Ou.~irtasen J•·r ct l 1~S JH'eiHÎL'r:; bloc'i 1l\tuc 
porte haute tle 20 condéEl~>, éJifit)c Jlltl' Amenoth(:;; I 'r dt> h XVIIJ'' 
dynastie. Puis cc fnreut cJworc d<\ hoaux ha.<-relief:<, de;-; JHJhwie;-; gt·o,.;­
siùJ·e;. d enfin des silex taillé:<, 1l'tipoquu archaÏ<JIIf~, <Jtli nou:' p<:mwt 
taient., \'oici deux nns <l<ûit, 1le pouYoir at.kihu<•r :\ Thèh<·:-: tll t<• or igine 
an:-:~i :wtiquc 111W celle d'Abydo~ ct 1lc :àlt•mphi~. Tl étai t. t~)u t::- imple de 
penser théorÎ<fuemen~ 'lue, eOilHIH' tonfl' . .; !<-;; eapilale.s, la Tbèbes 
aet.uclle était juchée sur li<'.:: couehe;:; ~IICCI',.:sÎY<·:; •h•L•i\·i{i.'a.tion:' nmé­
l'ieures. La ùémon~tratiou scientifique :rpr\.::- les fouillc,;d,, 1!102, <:O iil-
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menç·ait à ponYoir en être faitP Pt le:-: ré:""nltats acqni:-: étai<.'IÜ assez 

riche:", d'ore:-: d déjn, pour llOllS encourager n perséYérer dans cette 

recherche. 

Ce IW fut qn\•n noYemhre l!lûi~ que la elassification d<>s blues qui 

composaient la grand porte d' Anwnothi.·s P'r, dont nous axons men­

tionné plus haut. la dt'·eonYerte, fut terminée. ,Je eonstabi alors que 

tpwlqnPs blocs manquaient encort> et qnt> lenr reclwrclw préalable 

était imlispcnsahh· aYant <lue nons pussions penser à la r(~édifieation 

de ce 1x·au monument. La fon ille n'ayant port.é encor<.' rpw sur un tiers 

Je l'ain• sitnt'l' entr<> h1 salle hypost)' l<> et k VII" pylônl', on ponYait 

})enser que nous n'avions qu'il. l'a .uTandir, ù pousser n•rs lP nord pour 

rdronyer les mon·<.>:lllx qui nous manquaient encore. l\1. J\iasppro 

Yonlut hit>n m'PnYOJ'I'l' l'ordn~ d<> teiÜPr cdte r<'Chl•rche aussitM <JlH' 

je le lni Pns dC'm:ni<l<'·. Non:-; nons mînws inunédiatPment h la besogne 

et qtwl<I~l l'S heures suffirent l)our nous pronn:> r que le terrain l'Ill'Ore 

in explod~ n'était pas moins rielw t'Il ant.iqn ités enfouies qne ce lui 

fouillé en 1902. 
Qnelqnes jours dl' rt>cherchl'S nons firent <l<~conYrir <le nombreux 

blocs de caleaire eoun~rts de très beaux bas-reliefs qni compo:"aient le 

monnmcnt dans lPqtwl Anwnothi.·;:-; Il'l' s '(•tait, diYinisé lui-même par la 
c<'~rémonie tlu _Ha li-sad ou. LorS<Jll 'il sera n•constitné, cl' monnml•nt 

comptera parmi les plus curieux <1ne non~ eonnaissions Pncore. Gr:îee 

au conconrs ohligeant de lVI. H. \V l'sel, les blocs qni le composaient ont 

i~té elass(·s, r:tpproch<'·s. d, L'Olllllll' pour 1:1 graiHle porte d' Amenotll<'~s, 
nuns ponYOils <.>nvis:tger sans hé·sitation aucune la po:"sihiliM <le sa 

réédification après 3;) siècles d'onhli. Ü<>tto d<'·conn•rte YPnait nne fois 

<le pins eonfirnwr la théoril' Llo 1902 d 11011~ pcrmdtre d'e~p<'·rer que 

non senlenwnt en cet endroit pm-du dans l'immensité du domaine 

d'Amon , mai." l'lll'Ol'U 1m pen partout Ll:ms l'L' L1omaine, nous pouYions 

<'spért'r d<'·comTir de:-; mom1mPnts enfouis antérienr~ h la XVIII'' 
dynastie, c 'vst-i1-dirl' t'nYiron l;)UU :ms aYan t l'èn• cltr(·tiemH'. 

U ne :rn~nture ahsolument imprénw Yint nons montrer que nous 

ponYions l'Sllt~rn mi<·nx encore d tronY<~r daY:mtagl'. 

Les hlocs CJllÎ contposaiPnt Il~ mumtllll'JÜ d'Amenothi.·~ eomT:tient 

Hill' h:nnle dl' t<'ITain l:tr,!!.\' <fil 1winn dix m<'>tres, orientée IH'üS<IlH' 

nord-sud. A l'('st , ils étai<·nt pins Oll moins épars, n I'ulll'St ils ne 

d<'']las~aipnt FlS mw li.!!.'II <: fidin• fort nette, allant nord-swl. L'ahsPnce 
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de martelage~ atonirn" sur le ha;:-relil'f montrait que lrnr cnfoni:<>'t'ment 
étn ient !1:;,-urément antérieur it la rth"olntion relig ieu!'(' de Kouniatonou. 

Le 2li tlécemhre 100a, p{m:;;.:!lnt ,·cr:; J'e,-t, no.;; omTict·;; n·twontrèrcnt 
mw largr dalle d'!llb:îtrc, hante de prè:; de d('nx mètn•:< qni, n•to urnèt•, 
:-c tronYa être une gt·ande et helle :.:tèle dah~e de Seti l'.' . . EIIP (·ta i t,:~ 

peu de chose prè:<, à fleur du ,:ol antique et ponvait0tr<' pri:<e ponr \Ille' 

pierre de dallage du t<"mple. Cc qui :;emblait encot·e mieux indiquer 
la vrracité de cette hypothè>'<' c'r:;t qu'elle étai t eouchét• it plat sur lill 
bean lit de :>able fin. Ceci est prc,;qne de règle pout· le,; dallages, au 
moin:; à Karnak. Je n~en fi:; pa~ moiu:; de:::c<•ndre la fouillf', rt tgwlt j\ll'::; 
centimètre,; plu::; ha:<, nous tléconYrions le.• .sta ht<':< d'Amenemhait, de 
Kl~aï ct J e Siroï enfouie!' dans le sable, immédiatcnwnt l'Il de:<::ou;; 
do la :s tèle. 

( 'c furent le;; troi:; premier~ o l~jet::< hon,.,:,. Cl' jom· là. La fouille 
commencée, 1(• 2;) ll l·eemhrt• 1 ()0:~ tH' tlt•vait Hre :<u:-penduc que Je 
9 juillet 1904. 

Un fait dè,; le premier moment :;emùlait déconcertant : 
Le:> monument,; q ui venaient d'être mi,; à jour était•nt ton:< po~t~~­

rieur;;, comme date, à celle a,-s ignée à l'enfoui:;sement de.~ blocs 
d'Amenothès I•'. L a ~uitc dt>:; recherche~ nou~ moutr:1 qtw, it nne 
époque qu'il rc;;te it préci:<<'r, on avait ménagé en cet enùroit d<• Karnak 
une va,;te fo,.:~e et r1ue, au moment dc ,::t eonfection, on déran.1:ea nue 
partie de::: blocs d' Amenothè,:. Qtwlquc:'-nn>< d'cntrn r•11x rouli·rent 
même dan,.: l'excavation. A in,;i, côte à côte, >'t' tronn1ient J eux dt:p,ît,­
d'autiquité,; de J:1te et d'orig ine différente,;. L e ,.:econtl consti tuai t ee 
1]\te nous appellerons ju~qu'à nom·el ordre la racluli/e de KarnaJ... 

L'énumération de:; nomhn•nx ohjf't:; I(UÎ y étaiPt1t Pnta,:~é,; l!0\1::' en 
ft•ra connaître mieux la nat11re Pt le ùnt. 

450 Statues de toute,- dimension,;, eolo,.:se:; t•t figm ines en granit, 
calcaire, ba,.:!lltc, hronzt•, raeirw d'émemude,.Q-rès, bois Jlétrifil'-, 
i,·oire, ùrècltt•, etc. 

10 Sphinx en g r:1nit noir, alhtttn•, (•alcaire. 
5 Anim:1ux i'!lCré,.:, cynocéphale .... vac·ht·, lJélier, en ,!!'ranit ro.•c, 

gmnit gri,:, ca lcairt·, alù:ltre. 
4 Y eux de statue,; colo,;~alc,; long~ dt• 0'"30, en bronze, Î\·oire et 

oh;;idienne. 
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Li Stèles en .!.!Tanit rouge, granit noir, ::dh:Hr<.>,calcaire, brèche verte. 
li va~e~ ('Jl granit noir, alhître, calcnit·e, magnésite. 

2 Autels en g rani t noir. 

2 Peti ts n:w~ dorés. 

1 Stahwtte fnn~raire d'Amenoth('s III et de~ têtes de canope~, 

peti t~ ohéli ::::q1ws Pn ba:-:alte et un autre en granit rose. 

5 Fr:1gnwnts J e coudées <'Il b:1:-alte . 

Tr(·s nombn•ux morceaux de racine d'émeraude taillé::; à angles 

yarinble:-:, poli~ sur un e f:we, réunis :\.leurs voisins par de::; 

elons de llronze. 
F ragment <l'équerre à 4!>0 en silex poli. 

1 Ba.!.!.·ne en or deN ofrîtiti, la f<·mm e ù'Amenothès IV. 
Nom hren:-:e~ feuill e~ d'or. 

;3 Fragment~ 1le lla~ r<'lit~f~ en ln·onze. 

Grmlll~ hi0roglyplw~ en bronze. 

t'OOO Statue~ et stnt11 ette~ a·o~iri~, en bronze doré. L'une d'entre elles 

n P mesure pas main~ d'tm mètre 30. 
Tel a <'•té le r és11lt.at. 1le notr<' pn•mièr e eampagne de ~anille~ en cet 

endroit; la cachette e:-:t loin d'être t'~pui~ée; elle r enferme encore 

de nom ln·enx momtments que nou~ :mron:-: h rechercher cette année. 

L'enta~sement. de:-: ol:ôcts fut pratiqn <'~ sans g rand soin et sans aucun 

souci chronologique. Tout était plus un moin s pêle-mêlc. Cependant, 

ce rtains coins :1vaient leur spéL'ialit<\ comme si , dans le déménagement 

1ln temple, on ent pra t.i<1né par :;:érie .... Au :--nd, un endroit nou s four­

ni:-;:'ait les plu:-; jolies statuette~ de la t. ronYaille et. aussi <Jnelf{ue:; 

bronzes ; mais où cenx-ci abondaient e'était 1111 pen plu ::: au nord. Un 
jour non:' en remplîmes 21 corbeilles. C'étaien t pour la plupart de:; 

(!;-; iri:' <.~n hronz(' d on~, des harbes tres:--ée:-: et 1le longue:; plumes arra­

c h é~·~ il de gr:m tle~ statues diYin es. Barbes ct plumes étaient elles 

n ns~i en bronzl' doré <.'t incru~té ~oit d'émaux ~oit de lapi::;-lazuli, 1le 

r:1eine 1l\'>mcrnmle et Je eorn:dine. J 'imagin e que ePs t rès nomhreu~es 

statue~ dont nous ne t.roHYion~ f]Ue les ornements métalliques étaient 

de t1•1Te cuite :tY<'C eouyerh~ ronge vermillon ; nou::-: avons en tous ca ::: 

tro HY I; de nombreux fragment!" de statues semblables. 1\lais de f{nclle 

mati<'·n· étaient L'('~ L'olo~ses dont le;-; yeux seuls non ::: sont parycm1s? 

11 nH·:-;uraient l't1t.re lü d 12 mètre~ de haut, sept ou huit fois la han­
tenr d'un homme. 
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C'e,.:t à, cet endroit aus~i •tn e furent trouYée,; co,; COlHlOes do ha;;a\tl' 
qui nou,.: donnent l'état officiel de,; irrigations :<ou:< le:; règnes J'O;;orkon 
d de Nectanébo. De lit nus,.:i sortît cette extraordinaire clepsydre rn 
albâtre toute rehau,;;;ée ùe cornaline, de racine ù'émernude et de la pi;; 
lazuli. Elle est datée d'Amenothè:; III. De ià encore ln ba.~u e d'or de 
N ofrititi et deux petit:; ua os couverts d'or, de là encor<" ct•s os d'ani maux 
qui ~amblent aYoir été de précieu:,;e,; relique~. C'c,.,t le coin le pin:; 
riche en objets précieux. 

Puis plus nu nord, près du mur où e,;t graYé le poème de 
.Pentaonr, se trounlÎent le:-: :>tntnette:< rn re,.:, comme celle d'Amenothè,­
IV qui e:;t taillée à même un tronc de bois silicifié ou celle d'un P:-:iou 
Khauou, en pi cne dnre et polie, avec ses bracelet,; fa it" de feuille" d'or. 

Un pen partout, mai,; smtout au sud, on rencontn1it de trè,.: noJu­
brrux morceaux de rnciue d'émeramle d'un ton o:uperbe, taillé~ à 
angl<·,- Yariable;; et bien poli~ ,;m· nue face. Qnelqne,;-un,; ,:out lnrge~ 

comme la main. Sur le:; côtés ét::li<:'nt foré:< de.-< h·ou" dan,; l~~~qut•ls 
étaient fichées de,; cheville,- de bronze de:"tinées à relier le,.; morceaux 
entre eux. J e croi:> que ces pierre,.; juxtapo~ée;; compo;:.aient le rcYê­
tomeut ou le ùnllnge d'une salle ùu temple, probablement celle IJlle 
les textes désignent :;ou::: le nom de salle verttt, salle d"éme1'a11cle 1 dan,.: 
laquelle :<e voyait Amon dan,: son horizon. 
Le~ pépite:< d'or étaient nomLren;;e;:. et ;:.e trouva ient encore en cet 

endroit ainsi qu'an t rou aux bronzes. Elle:; provcnai{•nt le plu,; :<OuYent 
de ceux-ci,- car un granJ nombre portait de nol'nhrcn~e:< trac<>" dP C<' 

métal. On peut tlire,en ;;omme,qnc presque tou:< le;: bron;:e,; etquol•JUt':<­
mws de,.; statue:< étaient prim itivement doré.; . 
. Le,: ::tatue;; étaient le plus ;::om·ent intacte . ..:. Quel'lue:< foi . ..: elle . ..: 

s'étaient bri,;écs tian;; leur chute mai~ le:-; uJorcca1lX ponYaient être 
facil cmrnt retrouyé;;. D'autres, dt· pet.ite;; dimen:<ion."', "<' lll blait•nt a Yoir 
été dujJOSée." avec ménagelllent; je citerai parmi t:ell(· . ..:-ci une ligui·e 
naophorc dans l'édicule de laquelle ~e tronYait cncon•, intacte, deni ère 
une mignonne porte, une image mobile d'O,.:iri", haute d1~ troi,; centi-
mètre:; à peine. · 

Par contre, J'autres sbituc,; et ,nnc ~tèk de Tlwutmo,;i:< III fu rent 
trouYée~, en trè.~ nombreux IIIOrce:tllx éparpillù:-; dan,.: toute la l'achoth•. 

1. I.e p·oupc hiûroglyph i<! UCl peut êtru aus•i tt~1duit par\\ :-:alle :\ l'?lnnHc< ». 



114 BULLETlX DE L'Il\:::-1'ITUT l~GYPTIEN 

Non:< citemn:< con11no <·xemplr nnc tri.·:" bclle image de Tout:m 
khamon dont la partiP :<npùri<'nrc fnt troun~c ùè;: le;-: p1·emiers jour:<. 
LP:< fragmcnt:< incompld" <le.-: rein :< et de.-: jambe.• :<c rencontrèrent 
partout, h ton:< 1<'.-: ni,·<·:111x. L<•:< pi<'d:< ('t le "ocl<• ont étl; tiré.• dn fonrl 
mêm<>, à. :ln mèh·t·.-: dt• là. ù 8 mètre:< plu:< ha:::. 

Non:< pt•n:<on,; 'IIH' l'<' J'ail et d'aub·e:; :-:cmhlabh•s méritent tl'être 
reh·nn,:, l'ar il:< nw :<<•Jnhhlt démontrer que le Jépôt fut fait <•n wze 

se11le ;;,i.<. DP• ,:hitne.- dm pt'·<·.-: :1. la ~··ecctue ct U.JIC nnb·e dont la tête 
t•,:t eonrmtJd•c dt• lauriPr:', ain:<i <Jll<' denx monnaies, viPtllwnt dater la 
l':t<:hctte cl<• b p<'·riude ptolémnïqnc. 

L'opinion de l\f. l\Ia:<p<·ro t•:<t qm· nou:< nou::; tronYon:< en pré:<<'JJCC 
d'mw ./Ît•·i.<.<rt dan:< la•JIH'll(' NniPJÜ jch\,.; le,- oluet,: COJJ:<act·(·,: ùan;: le 
temple d. eon:<itl<'·ré:< t:Olllllll' hor>' tl'U>':1){t'. Il re:<h•rait, dan:< cc ca>', 
à détt'rmÏJH'J' :<Ï la .f(cri.<~<l Mait l'n':t'•p fortnit.!'mcut f't rPrnplic <l'un :<cul 
coup, on hi<·n ,:i. l'OIIlnH· 11 11<' Jo:<:<t' <:Oillllltllll', dl(• d<·nwnmit OI!Yertc 
d(• lon.!!lH':< ann(•<':<. Dan,; <·<\ t•a:< il dt•Yait ,_·:· produirr <k=- anwncd le­
ment:< on dei' couel te>' Ù(lllt ],." pln,: ha:<:<<'" <'•tai<'nt h•:< pln:< :Jncicnn<':'. 

Non:< croyon:< an•ir JJ1(11lht'·, p]n,: haut, qnc la cadwttc de Karnak 
fut di:.:puH;<' <'Il quelqm• t<·mp:<. fort rapid<'mf•nt l'l qu'on y jda non 
:'<•u)PJtJ('JJt. <1<·:'· ,:tahu·,: <•n fort lum Nat, mai.< <'llton; de:< orll<'IIJ(•nt.-: 
:~naché.-: à dl'~ ima.!!c:< divin<':' dont 1:~ ""nlc valt•m· parait avoir été, 
préci•ément, Cl':' OJ'IH'lll<'llt:< a:<."<'Z prt-ci<·Hx <!Il :<omnw. C<•:< indi<·<'=' 
non~ avaient. fait ù•J •<'• rp:· la dt':conv<·rt<· d'mw cadwtt<> de ,!rtll'l'l'<' cr<;é<• 
lor:< d'un c]p,: <1<-rnit·r;: ,..j(·gt·,.. de 'l'hè!Jl':<. Ll'=' ,:htue;; n'auraient <.'·tt'· 
d<.'·po.-éc,: là •tlH' prm·i:"oirenH•nL l'Il ath-ndant de:< jour>' nwillt•tn·,:, La 
pn:vi:<ÏOJJ la plu" "édni:-ank <;tait qnl' nou:< finirion:< peut-[·tr<· par 
d<:connir un Y<'•J·itah!P trc'•,:oJ' mét:~lliqll <' . 

• J'ai IP n·).!T..t dt• din· qm· ri(•n <'Ileon• n'<':<t n ·nn confirnwr Cl'ttl' 

hypothi.·~··· tandi ,- •til<' e<•ll<> d<• M. I\Ia::pcro :.:cmhl<• iunttaquablc•. 
:Xm,,.. auron:< p<·nt-l·tn· moiu.- dl' va,:e;..; d'or, moin:; <le =-tatne.• m(·tal­

liqw·.- <Jll<' non.- n'<·n <'>'J'l;rion,:, non:- nou:-en con:;oleron,.; aisénwnt, ear 
la nwi,;,.ou d<· cdt(' ann<'·t· ""t "i riclw l'Il documents :'cicntifique.-: nou­
v<·anx •tn<· t<·ll<· •tu'<·ll<- <':'t d tdk qu'elle :<<'1':1 dan~ peu de jonr~, la 
rouill<- d(' la (':tdtl'tk 011 d(• la .Jitl:is.<tt t!H E!amak comptera parmi 1(':' 
plu,: h<•tlJ'<' II='I'" qui ai<·n t <;t1; fnit<· d;•pui,.; quelque..- ann(''<':'. 

E ll <·.-: non~ a l"'l'IIJÏ,; <It'·ji• dl· n•IIH-ttn• en plae<•, par la Jll'JJ,.;ée, tout 
,.,.qui aYait <'·h'• r<'tin'· du ,:;mduairt· d'Amon. Dan:< le grand t<'mple 
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encore intact, tout éclatant de peintures et de dorures, derrière les 
lourdes portes garnies de bronze, les statue~ reprennent leurs places 
anciennes, attendant <lu'on leur présente les fleurs et les offrandes 
journalières,· et le double dn mort qui y était réfugié bien repu y 

demeure tran(1uille et coi, tandis 11ue les statues dorées d'Osiris dans 
lesquelles étaient réfugiées ~_l'autres doubles anonymes brillent Jans 
l'ombre des chambres. 

Il y avait, en somnw, dans Karnak, tout un peuple de statues rap­
pelant des êtres humains à côté de celui des dieux et ~_le }pur:-; l'l11l>lêmes. 
La quantité devait en être énorme; il advint même parfois, que la 
place manqua et qu'on n'hésita pas, alors, à retrancher certaines 
parties de statues qui dépassaient la surface occupée par le socle et 
empiétaient sur le Ü'ITain voisin. Il semble qu'on ait payé an temple 
une redevance pour que ces statues y demeurassent à tout jamais. 
C'était un revenu pour le clergé mais aussi une serYitude à laquelle 
il ne pouvait se dérober, pas plus que les mosquées ne peuvent se 
soustraire aux servitudes des Wakfs. 

Hérodote nous avait Lien conté <lu'à Thèbes les grands prêtres lui 
ayaient montré les nombreuses statues Lie leurs prédécesseurs, trois 
cents, environ. Il semble qu'il n'ait vu qu'une simple chapelle de 
famille. Le temple parait avoir étl·, au temps de sa splendeur, rempli 
crex-Yoto et tle statues supportant les doubles des défunts. Ces doulJles 
avaient faim et soif et demandaient aux passants l'aumône d'une prière 
et d'une offrmHle. Elles rappelai ent leur nom, disaiPnt <ruellP était leur 
famille et souvent louaient leurs propres mérites. 

C'est précisement ce que disent ces statues qu'il nous re:-;te à exposer 
La masse des documents était telle que nous n'ayons pu qu'en ébau­
cher l' étmle et que, actuellement., nous ne ponYons qu'en imliCJuer 
rapidemeüt les premiers résultats. 

Il y a quelques années à peine, les plus anciens monuments th<~hains 
connus ne remontaiC>nt pas au delà de la .:Xl" dynastie. Les temps ne 
sont pas éloignés, croyons-nous, oi1l'on découvrira à Thèbes une nécro­
pole archaïque contemporaine tle celles de NegaJdeh, d'Abyllos et de 
Memphis. 

En attendant, la eachette de Karnak nous a fourni mw p(•titc ~ta· 
tuette en brèche verte dans la<1nelle nous reeonnai:-:sons une analogie 
singulière ayec celles de l'anticrne Khasakhemoni dl' la sPcondl' on 
troisième dynastie. 2 
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C't•;;t, Je premier monnlll l'II t d'u ne très longue ~urie <tni nous mène 
à trawr:; rhi . .;;toirc <l'RgrptB ju~•tu'il l'lljl0()UO g rl'Cfjllt'. 

Viennent t'nsuitc les roi;: Khonfou, Ou,.:irenrî et Sn houri de l'ancien 
empire. 

I..o moyen empire PSt r('présPuté par de nombreux <•t braux monn­
nwuts de :::ounrain,.: et do padieuli<·r:.:, parmi le::i(tuel,; les Ousirtnsen 
t"t le:; Alllenemhat oecupent une place llo première ordre. Trois rois 
nou,·eanx non:; ont ùtti n\Yôlé;; par la cachettt• tin K.rnnak et vicune11t 
augmenter h li:::tu, déjà :::i longue, Ùl'S ~ouycrains llo cette époque : ce 
sont les roi::' .l.li·J't>likltrî ...lfontnulwtpnu V 11, J.larsalt·hemrt' _Yofùhotpou 
111 ct Jl(o•lwtpom·l Socl.:lwtpou 1 ?JI. 

La XYITT'' Pt la xrx· dyna,.:tic IJII Î marquent l'apogée de la pnis­
sancc thélmine nou::: ont lai:<:;é d<•:; ,.:tntuc:; Îlllportante:< où nous retron­
Yon:, d'abord la reine Ahm[·.-mofritari, Thoutmo.-;i:; 1•r et ::;a femme 
Ahmasi, et enfin pent-êirr la reine Hat,.:hop:'ouitou; Tl10ntmosis III 
non,; a lai::;sè 1111e donzainc tl(~ ~tatn<•:; toute:; Lelles ct remarquables 
quelqw·.--une . ..: p<·uYcJlt métm• pas~er pour dt•.5 chef,;;-d'œune. Autour 
LIL· l't•,.; souYerain,; Yk•mH·nt :'ü ran:r<•r leur,; parents et Jours sujets. 
Yoil'i la mèn• tlc 'l'houtmo..:is Ill, l:lreino l .:;is 'lui garde encore sur 
la tC:· tu sa (Jill'it• n~c com·onnt• dol'l•e, Sc·n ::IIaout, le famenx architecte, 
celui qui drc,;-;nit ] ('::> ob(·Ji,;(1m·s 11'Hab:hopsouïtou, berce lu petite 
prinec.-<.<e ~ofriouri, puis le comt0 prud'homme Amenou:;ir, Nofirpi­
l'Îts et AmC'ncmhob ot bi<·u d'auh-t':' ~ 

AnH·Hothès TI non:; a lai...:.-é 'luatre i::bltuc,:; auprès desrtnellt>s Yicn t 
pn•JHln· pl:tt'l' l<· l~t•au grtnq•e d0 Sonuofir et de ~a femme Souaï. 
A mcllothès III n 'l':-t n·pr{·.•enl é que par une man \'ai,;o image ; mais, 
pas l'untru, l'h(·rétil(lll' Anwnolllès I V •ttlt' nou,.; ne eo:nptions nulle­
ment r1•neoutn' J' Jans er. ('tlllt-ilc dl' roi-; non,; a lai . ..: . ..:é cette étounaHte 

statuc>tü• tai llée dan~ un tt·onc dt• doum pnmm:mt do la forêt pétrifit\o, 
ain,;i ljlll' les fraguH•ut-. rl'uuo gran<k ;-;tahlo c•u grè . ..;. Nous avon.;: lll t' ll­
tionnt'• plus llau t, '[tl<' nou~ nYon~ tron,·é au:,si l'anneau d'or de sa 
f•·m Jile ~ofririti. La sùrie royale continue a\-ct Toutankhamon (!ont la 
tri::' l,p1Je ~tattil' nou..: pormct du rla tct· la g rande illole du Klaon~ou. 
J<.:n lin. Harmhal.i l'l<•t dignl'ml'nt la XVfl['' dynn..:t ie par un beau 
,!! l'nupc •l':dh.îtrl', malht•nn·u:'t•m(•J1t enrort' ineoJuplet. 

:Son..: n'a nm~ ri<·n dl' Ham,;t'" I · ' . Se-ti .f''' nou.-. a lais~é la. grande 
"li·lt• qui conHait l'orifice de lu cachette et une grande 8tatuc d'alb:ître 

1 , 
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fnite de morceaux rnjustéi!, comme nous l'avait indiqué Diodore de 
Sicile. Les mo•mments do Rami;ès II cléposé~ Jnn;; la cachette sont 
parfois énormes; 1111 colo;;so en all,fitre 11e mesurnit pas moins de dix 
mètres de haut., tm autre, plus petit, en grnni t ro:"e, ne mesure que 
6m. ~. 

Autour cie ce" colo;;"e"' >:e groupent l<•s statues de Khamoï;., ot des 
prem1ers prophètes cl'Amon, Bakenkhousou, Psarou, Mahouhi et 

Ouotnpirit. Los nomnrque::; 1\haï et Psnron et le scribe Si~Roï nous 
ont laissé aussi cie belles image~. 

A côté de nlereuptah nous trouvon~ Homa ct Roï qui rèvcnt déjà 
la grnndem future du pontificat d'Amon et son hérédité. 

Voici Ram;;è:; IV, pnis R::unsès VI qui se présente· à nous sou;.; les 
allures d'un vainqueur de;; L ybiens. Par contre le g rand prêtre 
Ramsè;; Nakhtou compose un écri t que lui inspire le cynocéphale de 
Thot. 

Voici Hribor le grand prêtre qui foncla la XXF dynastie, puis 
Pinotmou, fils cie Piankhi, et b trè;; bdle:;tatnette de Hor;;ibkhanou II. 
La série de cette époque e::t peu nombreuse: il :;emhle •Jne le;; mo­
munent.-; qui la composent aient été cachés ailleurs. 

Par contre, la :<érie de la XXII• dyna~tie c::;t fort riche, sinon 
comme image:-: royale,-, maii' an moins comme statne.;; Je particnli<>r;:. 

La nohle:<;;e thc'!haino était encore riche et puissante ct grâce aux. 
nombreux texte,-, aux ren..;eignemoub gént'•alogiq ues fourni s par les 
statues découvertes non,:; pouvons déjà tracer a.vee sécurité le,: gran cie:; 
lignes de cette hi:-;toire tlont non;; ne ponYion;; rncore que sonp.-;onnc1' 
l'importance. 

Le tablNm annexé montrera comme exemple, cc fJUC pem·c•nt fournir 
les uotwcanx documents pour l'étahl i;;semcnt de la gén{·alogie de,: 
famille~; thébaine:<. C'e:<t. celui d'nue pditc dyna~tio d'ennobli,- l'(tti ne 
compte pas moin.o de 1~) génération~. Son ori~ine a;.;~('7. oh,.:cnrc 
r ernonte jusque sons le;; Rames:;ides. La famille n'arriva it la fortum· 
qu'an J ébnt de ln XXII• dynastie et llO Us voyon:< ;;c,.: lllClll lm!il /alli('!' 
avec les desMntlantes des Sheshon1, doii Osorkon et cie;; Hor;;iési qui 
r égnaient alon•. 

Il va :>ani' dire qun cet exemple e;;t choi:'i parmi d'antres tout an;;:;i 
typique:;. Grîtee i~ co . .; g6néalogi(•s rt n ux clocn ment:-; fourni;; p:1 r lüs 
s tatnc:; on pourra, maintenant, ém·ire llll<l hi;;toiro de la xxno dyna~tie 
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it Thèbes. Notre be~ogne e•t n~~<'ll :n-:lllCP dt~jil pour e~pét·cr vou;; cn 
rxpo,;cr bientôt les ré:-ultats. A partir dt• eett<· époque, d'ailleur:<, la 
~ôrie th•:< ::tat.nC's ùcYient de plu;; en pi n,; riche et nombr<'n~o, les 
nm~oigm·ments deYitnlllclll:< pin.< pniei:< et l'Lm Ùe>' premiers n'•::ultats 
hi:<hn·i•tn<·.s fourni~ e.~t le cla~:::t•mctlt chronologique tlu roi Padouha~tit, 
cb~:-Clll('ltl 'JllÎ non;; permd ùc con:-idércr IJ tl tl la XXI n· dynastie 
1'1.;!-!ll:l l'li même tcmp.< fJ UC Ja XXTJ•. 

La p(·riotlc dite éthiopil'llllt' n Oth a lai";;é ùc nombn·nx d hcanx 
lliOHtllllt'llt•. k plu." ancien <'•l la ::ln tuc d' Ament•ntit, chef dn harem 
ci'Anll'Hiriti,.; l " . YicmH•tlt cn:-uitc une grande ~tat11c ùe , 'lt:tpcnnp, 
fi lle de Pi:111klti, 11 11 b!'au hronzo dt• Taltraga au Cll>'<Jlle doré, une int:l).{C 
du mini:-tn· Khouamont·roou 'lui t'XCI'<;a i'O u .; les l'l'gue:< de ShapC' nap 
cL de Tonouatanwn t'l t•ufin !roi,; braux portrait:< oln p.Toi' Haroua, le 
mini~tn· d'Anwuiriti:<. 

l\fai:: t't'S dt·rn i cr~ mini~tt·t•>' purai:-~t'nl :n·oir été dt· hien pctitt'>' gens 
il cûté tlu t•t•lèhr•• l\Ionroncmllatqui joua uu ri•lt• politiqut• ,;i consitlo­
rai,Jc 1\ L'l'tt .. t'·pO<JilC. 

Douze -ta tut'" :-ortie·· de la c:lclll'ftt• Ùc Kamak uou,; ont JX'rnli~ do 
l'l- tr~blit· hi ~~:nt'·alo~ic clt• ::a famill e d dt• l'l'lllonh·r an•c t· ll t• jtt>'•tu'au 
milieu tlu \"Ill'' -il·dt·. 

Il y a dan.; Ct'ltl' ,:(·rie• th•,.: pièce• Je premier ordre parmi lt•>'fJUt'llt•s 
tWlh citt·ron:< 1<·~ ~hl tnt'~ cil' .:\1ontouc•mlwt d celle cl!' ~on frèt'l' Hor~i1\si. 

Ct•ci nou" mèucju<<Jit'il la XX\' { '' clyna-tit•, ;111 règnt• de P:<amü­
t j, JllC 1" t• l i1 b ,J,;endt•nct• poli tic Jill' clt• Thèlx·"· L e ]'OtlYOÏI' ,.:'t'.•Urnn,;­
porté aii!Pur:<. clan.• 1 .. norcl. <:t l'antiqllt' ('apitak de,; Pharaon,.: dl-elwit 
pvu it pt•u. Xun:< rl'll'Ou\·on.- lt•.• fi l ~ clc·~ nucit•n" grand..: d'antrt•foi:< 
Ut'l'll}lallt <le•..: l'uuetiuu~ honora bit·~ ma i:< :<an~ <ll1Cll llt' pui~,..UIH'l'. Ü'e:<t 
it l'lfl'lll)'hi- t·t it ~aÏ• •tn'il faut aller dtcrdwr le:< conrti:<:m;, ct les 
haut· fom·tionnain•:-. Qm·lcpw,; tlt(·haiu~ :<'y ~out :.rl i ~:;é•, cOtlllll<' L'C 

])jot K l1on,.onc.f:m h c Jll i fut généra 1 d<:'• trou pt·::: ùc P :-a mctik, mais 
c·11 ,!!t'·nC:·I':II, le•" :-t:1tm·" cl" el'itt' t'J•OIJUt' tron\'l'"'" dans la cadtt>Uc tlc 
Kanwk •ont t't'Ill'< cl t')H'r•onnagt'• ,.:m~ noturiC:·té, riclH'" parfois comnte 
l'c•fal oii'IH'Ill:IJ• dont le· tomlwau d,'•pa:-.'ait. t'Il g raucleur ct,Jui de~ P lm­
mm· t•ux-IIIÎ' lllt'", mai.- lt• plu.• ' .nn·nt n'oeen pant quo dt•>' fonctions 
~at'l· rclot: dc •:-. Le· ponlili('at "lllli'Î'Illt' d'A mon c;;t tom hl- lui-mêlll<' l':i lm;; 

cpw ll<)ll> Ynyon~ lill\' ft•nunt•, .\nklma~nofritaln·î, fJH i l'JI rP~·oit le 
titi'<'. C'e.•t l'(' •tnc nou:- appi't•mltlllt' trl•,. cnricu~c :-tèle trom·ée, elle 

j 
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aussi, cette année. l\I. l\faspero lui a consacré Jéjà une étude parne 

dans les Annales rln Scnice des Ant iquité;;. 
L es rois se succèdent, ct Yers la fin de la période natiomde égyp­

tienne, ·nous assi:>tons dans ln ::;tatuaire à. nne t ran><fomation radicale. 
Le co;;tnme change tout d'un coup, :;:ans <JUC nous en ayons encore 

bien établi les cause:-, et lt·s descendants de ceux qui allaien t portant 
une lourde perruque et la pagne plis,;é,nou:-: apparaissent énroulés dan :-: 

une lourde tunique nouée sous le ~ein , rt ln tête ent ièrement ra,.ée. 

Une deruière mode Yicnt enfin da t-e r la cachette de K<trnak : deux 
:::tah1es nous montrent des per;,:onnagcs drapés à, la gr ecrrue et cou­

ronné de lauriers. 

'reis sont les principaux résultat:' tl<' la dt'·couYerte de cette année. 
Nous n e pouYons qu'en csqui:'~er 1\•nsemhle. CH n 'el't que lorsque 

le catalo1;,ruC complet que j'ai été chargé ùe faire ser a tcrmin(·, r1u'on 
pourri\ se mettre à l'étude approfondie de cettP IJJ:l:;~c cle documents 

et en ti rer tous Je;;: en~eigncment:; qu'elle renferme. Ue fJllC M. !.Ia><pero 
et moi en a Yon:' YU déjà <'!"!t plein de promP:-st'-"' : ce seront de nom­

breuses puges ou de beaux feuillet:< <Jue noth pontTon.-; hienttJt inter­

caler dans l'Hi~toire d'Egyvte. 
J'ajouterai en terminant que la cachette de Karnak n'c:;t pa;-; encore 

entièrement explorée. Lor"que les inondations reYi m ent cette nnn(.e, 
nous dümes l'nlmndonner pendant qnel•JUO temp:-, mai,; annt •le 

reboucher le t rou, j'ni con;;tnté qu'on ;;entait encore des statue:;; dans 
ln, boue. 

Les infiltrations s'annonçant comme deYant être très b:t~se::: <:t•tte 
année, nous pourrons peut-être bien tôt reprendre n O:' recherches. 

G. LEGHAIN. 


